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LA ]MAISON MADITE- (Suite)

tilhomme, et témoignait su joie en présence de
résultats si heureux et si inespérés. Enfin un
jour-, le valet de chaimbre (le M. de la Roche-Lam-1
beit avertit Tanerède que lu consigne des méde-
cinis Serait levée pour lui le lendemain, et que le
duc se trouverait heuireux de le recevoir pour le
remercier d'une- sollicitudIe et d'un intérêt expri-
més avec tant de peneévéîrance et de chaleur. Le(
lendemain. en effet, le mar-quis d'llérouville fut
admis dans la chambre à coucher de M. de la
Roche Lambert. La première partie de V'entre-1
'tien des deux gentilshommes serait sans aucuni
inftêt pouir nos lecteurs, mais la seconde devantb
amener l'une (les Plus noiLynantes catastohe44-a-i--a-- - - - - - ---- -- 1iýa1- 1. 1 --.1 - -1- ..- - 11

XXXdcerct nous ne pouvons le passer sous silence.XIX (le -Moné iher marquis, demanda le duc apr-ès
i'le premier regard, il fut p'éniblement avoit- rappelé l'incendie dont les suites pouvaient1

firappé de la pâleur d'llcctor, dont le vi- être si funestes, est-il à votre connaissance que
sa§ 'ge défait et les yeux ronges et encore madame la mar-quise d'Ilérouville ait perdu quel-1

Shumides exprimaient une immense tris- que bijou précieux au milieu le l'effroyable dé-
tesse mordre causé par- cette catastrophe ?...

-Mon Dieu, mon cher enfant, qu'avez Vous -Je n'ai rien entendu di-e de semblable, ré-
donc ? s'écria-t-il, et quel malheur -vous frappe ? pondit Tancr.ède.
Quelle mauvaise nouvelle venez-vous m'appren- -Ah ' fit le vieillard d'un air étonné. .J'aurais
dire ? cependant cru le contraire.

-- Lisez, mon ami... r,épondcit ileetor en ten- -Me permettez-vous, monsieur le duc, de vous
<ant à M. dléu-ouville la lettre dii vieux valet (le demander pourquoi ?...
uhambre -Sans aucun doute, et je vais m'empreqser de

Le marquis dévora cette lettre. vcus satisfaire. Quatr~e ou cinq jours après la
-Ah! mon cher enfant, fit-il ensuite, personne nuit terrible qui pouvait mettre en deuil Paris et

mieux que moi ne comprend et nie partage votre la France entière, d'habiles ouvriers, sous la di-
douleur 1... J'avais peur' votre excellent oncle rection et sous la suiveillance (le mes gens, ont
autant d'affection que de respect._Je ne puis enlevé les déblais informes provenant de la ga-
que vous répéter, comnme le dligne serviteur qui lerie incendiée. Au milieu des cendres de cette
vous écrit.: Partez bien vite, et fasse le ciel que ruine, ôn a trouvé un certain nombre de diamants,
v(xis n'arriviez pas trop tard !.. de per-les, de r-ubis, et même de bijoux restés en-

-Et Mathilde ?... balbutia le comte, Mathilde tiers, malgré la violente et dévorante action des
qu'il me faut quitter presque à la veille du jour- flammnes. Ces pierreries et ces bijoux m'ont été
où j'espér~ais la posséder pour jamais.Ne lit ver- fidèlement remis. Je les examinais hier avec soin,
rai-je pas avant dle m'éloigner d'elle ?... et j'avais cru reconnaître, gr-avées sur l'or d'un

-Vous la verrez, mon enfant., dit Tancrède, bracelet gar-ni de gros diamants, les ai-mes de
et vous puiserez dans l'assurance de su ferme et votre maison. Les d'llérouville, si j'ai bonne
naïve tendresse le courage et la for-ce dont vous mémoire, portent de gueules, aux tr~ois merlettes
avez besoin. Allez tout disposer pour le dépar-t, de sable...
envoyez chercher- des chevaux et descendez de -Vous ne vous trompez pas,monsieur le duc.
votre chaise de poste (levant l'hôtel. %fathilde -L'or du bracelet dont je vous par'le- est noirci,
sera prévenue et pr'ête- à vous recevoir, reprit le vieillar~d. Les cr-eux et les reliefs de la

Deux heures après ce cour-t entr-etien, Hlector' gravure se sont quelque peu effacés dans le bru-
appuyait ses lèvres tremblantes sur le front ou- sier, mais cependant l'écusson, surmonté de lu.
gîssant de su fiancée, et r-cmontait ensuite dans couronne de mar'quis, reste parfaitement visible.
la voiture qui l'emportait vers les domaines du -Vous m'étonnez plus que je ne saur-ais le
vicomte (le iReilly. La semaine suivante-, Tan- dire, monsieur~ le duc,, s'écria Tancrède.
emède recevait du jeune homme une lettre tou- -Vous plair-ait-il d'examine-t vous-même ce
chante. Le paralytique, en voyant arriver au- bijou ?...
près du lit de dou leur où il s'éteignait, son neveu -'lai vous le demander.
bien-aimé, avait ressenti une joie si vive que son M. (le la Roehe.Lambert frappa sur un timbre
cor~ps moribond s'était vu en quelque sorte gal- et (lit ait valet de chambre qui me présenta
vanisé... Il avait trouvé la f9 re<le soulever s( n -Appom tez moi le coffret renfermant les pie-r-
bras roidi et d'appuyer su main défaillante sir i-cries et les matières précieuses trouvées dans les
le front d'llector, ponu- une bémué 1liction suprême. décombres de la Lalerie.
Einsuite il était retombé comme une masse iner-te, Le valet posa sut- les grenoux dut vieillard un
sans mouvement et sans connaissance. MI.<le petit coffret d'acier-, d'un curieux travail, et donut
iRieux, atterré, avait cru <labord que le vieillard l'origine remontait évidemment au quatorzième
venait d'exaler son de-inier souffle. Il se trom- siècle. Le ducel'ouvrit ; il y prit uin bracelet
pait. Le médecin présent à cette ciie s'était complètement oxydé par- les flammes, et il le
empi-essé de» déclamer que le vicomte de .ReiIIy présenta à M. d'llérouville ei liii disant
vivait encore et que, selon tolite appýarece, OYsu -Voyez et jugez.
lente agonie se prolongerait pendant quelques Tanci éde tressaillit. fil n'avait besoin ni d'un
jouis, peut-être- réme peîndant qtielquies semai- exameni approfondi, ni même d'un second regar~d,
ne-s. iî'unioîî d'Hector et (le Matihulde se trou- pour reeonnbiti-e un de ses joyalux de0 famille,
i-ait donc, par- la fbree- <e-s <lu<sts, indiiniment. d'autan t plus fluilement reconniaissable que le
recullée. Tandlis que ces obstacles inattenîdus ve- juiit Samuel Love s'était siervi <les montures anti-
niaient enti-avri un mariageo désir é si vivement, que-s pourt-ernchas'-er les diamants faux foui ais
et si convenable sous tous les i apports, le marquis palr lui à la ma-ýi-quiise d'Hlýiouville. Ces mon-
à'lérotuville- se rendait chaque après-midi à I hô- tures ne repié&entaient cn iéalité que la valeur
tel du vieux due de la 1Roche- [ambe-rt, frappé, nti iiièque de l'or, et cette valeur était peut de
-omme M. de lieilly, d'umîe attaque de paîaly:,ie, cIio:ýe.

à la suite- du dénoûment fun)esýte de ce bal auquel - Eh! bien ? dlemanîda M1. de lu Roche-Lama-
nous avons fait aFsister- nos leceus. Au grand bei-t à qui l'étotînemeiit et l'émoit ion (le Tancrède'
étonnement des, plus illustre,, docteurs (le lan Fa- n'échappèient poilut.
-Ulté de- Pai-is, le- danger immense signalé pur -Wý 1 bien, mon>ieutr le duc,ý ces ai-lmets soit e-a

eux dans l'origine. dispami«,lsaif de jour-e-n jour 1 effet le-, miennes, et ce bracelet aplp:îrtient véri-
et pour ainsi dire- d'heure a-n heure. Le- ducei-e- l table-ment -à madajme dllém'oiiville, à qui je- l*ai
pi-enait tse-s fin ces - la vigueur de sua constitutioni donné a inisi que touts les auties bijouux dle famille.
triomphait de-s atteintes d'un mal pres-que tou- -Et madlame la maiquit-e ne vous a point
jours3 indomptable, et qui s'acharne sur su pr-oie parlé de cette per-te ? con linua le- vieillar-d.
comme les Fel-pents de Ténédos enlaçant Laocoon -Elle ne m'1en a pas dit un seul mot.
et ses fils. Le- marquis d'llérouville se faisait -C'est bizarre... cur e-afin , comment admettre
inscr-ire, demandait des nouvelle-s du vieux gen- que la disparition d'un joyau de cette impor-tance

ait passé inape-içue aux yeux de madame la
-No 39 mairquise ?...

-C'est tout à fatit inadmissible, et ma femme-
j'en suis convaincu, szait à met-veille que ce bra-
celet manque à ses écrins...

-Mais alors pourquoi ce silence ?
Tancrède i-éfléc-hit pendant un instant.
-Je crois avoir trouvé le mot de l'énigme...

dit-il ensuite en souriant.
-Et ce mot ?

-lie voici: la marquib;ee orinît mon culte
pour ces bijoux, bien moins àc ause de leur va-
leur initrins.èque, dont je me souceie médiocre-
ment, que parc-(e que je les regarde en quelque
soi-te comme dles iteliques. Ils viennent en offet
de mu mère, à qui mon aïeule, mu bisaïeule, ma
triýsaïeule, les avaient transmis. Ces eailloux
brýillàtnts qont pour moi dle vivants souvenirs du
passé. La marquise le sait, je le lui ai dit plus
d'une fois. Eille n'a pas voulu m'affliger en me
révélant une pete qu'elle dlevai t croire irr-épara-
ble... Tenez pour cer-lain), monsieur- le duc, que
son silence n'a pas d'autr-e motif...

-Vous (levez être (tans le vrai.., r>épliqua le
vieillard, et c-ette admirable discr-étion à votre
égard f'ait le plus grand éloge du coeur (le mna-
dame d'Hlérou uicl.

-Ah ! s'écria Tancrède avec tèu, le coeur de
ma femme est un trésor !... il réunit en lui seul
toutes les adorables délicatesses 1... il est une
rsource inépuisable de ltus les sentiments purs et
divins 1... Madame d'llérouville es-t un ange, et
bien souvent, je vous le jure, je me persuade
qu'elle a (le blanches ailes aux épatules, et qu'elle
les cache par modestie...

-Repr-enez <jonc ce qui luii ap)1 ar-tiellt, dit le
vieillard, et puisque sur- cette terre les anges
portent des diamant-,, reniiez ceux que voici à
l'ange que vous p)ossédez.

Tancrêède pr'it le bracelet et r-épondit avec ef-
fusion:

Màýille fois merci, monsieur le (lue - la mor-
quise d'llérouvil le Fera bien heureuse, non d'avoir
retrouvé ce bracelet, mais de penser- qu'un vif
chagrin m'est évité par vous
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Eý,n quittant le due de la Roche.Lamnbe-t. Tan-

crède donna l'ordre -1 son cocher de le conduire
chez le joaillier Boëhmer auquel le procès du
collier de Marie Antoinette devait donner, quel-
ques année-s plus tard, une si grande célébrité.
Boëhmer était le fournisseur en titre du marquis
d'Ilérouville et de la duchesse de Randan. Tan-
crède avait 1 intention de faire remettre à neuf et
de remplacer au beso*n la monture du bracelet,
comnpètte ment oxydée, t.ous le s-avons, et grave-
ment détérioî-ée par son séjour dans une véritable
fournaise... Il se pr-omettait (le déposer ensuite
d'une façon mystérieuse le précieux bijou sur la
toilette de, Pauline et de jouir de la surprise et de
la »joie de- la jeune femme au moment où ce joyau,
qu'elle croyait à tout jamais perdu, frapperait
sets regards à 'improviste... Le mar-quis rie
trouva point son joaillier. Boëhme-r, appelé à
Versailles par la dauphine, était absent depuis
le matin et ne (levait r-evenir que deux jours
après. Tancrède expliqua le but de sa visite au
premier commis et lui laissa le bracelet en lui
recommandant de veiller à ce que la plus grande
di lige nce ft a ppoi-tée à ce travail de restauration.

-Nous ferons (le notre mieux pour satisfaire
monsmieur le marquis.iépondit l'employé; mais,
si grand que soit le zèle de- nos ouvriers, il faudra
néanmoins untilpeu de temnps.

-C om bien ?
-Une quinzaine (le Jours...

-Suit ; mais pas davantage, je I'ýCFpère...
-Monsbieur le mai-quis peut conipter sur- notre

esactitude... Aussitôt la besogne achevée, j'au-
mai l'honneur- (le por-ter moi même le br'acelet à
'liôtel de mionsieur le mar-quis...

Tanciède réfléchit pendant un instant, puis il
répliqua :
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